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LES VOCATIONS  

 

Mystères joyeux 

L’Annonciation 

Contemplons l’Archange Gabriel, qui, de la part du Très-Haut, salue Marie avec 
respect et déférence : « Je te salue, comblée-de-grâce, le Seigneur est avec toi… » 
(Luc 1, 28). 

Qui pourra jamais pénétrer, comprendre le mystère de Marie, conçue sans péché 
pour nous donner le Sauveur, pour être la Mère de Dieu ? Marie elle-même, 
comprend-t-elle, le mystère qui l’entoure ? Ce qu’elle retient, c’est qu’en la 
choisissant, sans mérite particulier de sa part, Dieu lui fait une grâce insigne pour 
laquelle elle ne peut que le remercier en lui promettant, non seulement de mettre 
tout son cœur, toutes ses forces au service de sa mission, mais aussi de le servir 
avec une fidélité sans faille. Pour cela, elle ne compte pas sur ses propres forces 
mais sur le secours que Dieu lui accordera en toutes circonstances. L’archange lui 
dit bien « le Seigneur est avec toi » (Luc 1, 28) pour signifier qu’elle peut compter 
sur son aide et sa grâce quoi qu’il advienne. Dans la simplicité qui la caractérise, 
elle se dit « la servante du Seigneur » (Luc 1, 38). 

Comme Marie, le prêtre ne peut, en cette vie, pénétrer pleinement le mystère qui 
l’entoure. En effet, comme Marie, Dieu l’appelle personnellement et lui fait la 
grâce de participer plus étroitement au mystère de la Rédemption : en la personne 
même de Jésus-Christ, il consacre (il transsubstantie le pain et le vin en Corps et 
Sang de Jésus Christ lui-même), il absout (il a le pouvoir de remettre les péchés), il 
enseigne le mystère de notre Rédemption… toutes ces grâces incommensurables lui 
sont faites sans mérite particulier de sa part… 

Par Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, demandons de saints 
prêtres, vrais serviteurs de Dieu ; demandons que de nombreux jeunes, sachent, 
comme Marie, dire « oui » à Dieu qui les appelle et se consacrent avec 
enthousiasme à la mission qu’il leur confie.  

La Visitation 

« Marie partit en grande hâte » nous dit l’Evangile. Le zèle au service de Dieu 
comme du prochain, est un effet de l’amour. Marie, parce qu’immaculée, a la 
plénitude de l’amour. Aussi, elle ne fait attendre ni Dieu ni Elisabeth. Sans craindre 
les difficultés, les fatigues inhérentes à un tel voyage, elle part pour porter le 
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Sauveur à Elisabeth. Par l’intermédiaire de Marie, Jésus comble de grâces, sa 
vieille cousine et l’enfant qu’elle porte. 

Marie savait-elle tout ce que Dieu accomplirait pour Elisabeth et son enfant, par 
son intermédiaire ? A entendre son magnificat, et à juger de l’émotion qu’il 
contient, on ne peut que conclure qu’elle est la première surprise de toutes les 
merveilles que Dieu réalise par son entremise. 

Par Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, demandons des prêtres 
zélés, entièrement donnés au service des âmes. Demandons des prêtres qui 
trouvent leur joie, leur épanouissement à rapprocher les hommes de Dieu, pour 
que, comme Elisabeth et Jean-Baptiste, il les comble de sa grâce. 

Les parents de Jean-Baptiste étaient des saints : sur leur intercession et avec 
Marie, la Reine des familles, demandons beaucoup de foyers chrétiens d’où, 
ordinairement, sortent les vocations.  

La Nativité 

Contemplons Marie qui, dans cette froide nuit de Noël, nous donne le Sauveur. 
Heureuse Marie ! Heureuse Mère de Dieu ! Marie n’est qu’un être créé, un vase 
d’argile comme nous tous, et elle a le privilège de tenir dans ses bras, celui qui l’a 
créée, celui qui a tout créé ! Quels durent être ses sentiments ? Une immense 
reconnaissance, une joie humble mais ô combien profonde, une adoration aimante 
si totale qu’elle est sans mots…. Les anges émerveillés chantent : « Gloire à Dieu 
au plus haut des cieux et paix aux hommes de bonne volonté » (Luc 2, 14). Ils 
proclament : « Un Sauveur vous est né » (Luc 2, 11). 

Ecoutons saint Laurent Justinien : « O puissance infinie du prêtre. A la volonté du 
prêtre le pain est transformé au Corps du Sauveur. Le Fils descend du Ciel, il se fait 
chair, il se trouve sur l’autel. Cette puissance accordée aux prêtres est une faveur 
qui n’a jamais été donnée aux anges. Ceux-ci forment la cour de Dieu, les prêtres 
le touchent de leurs mains, le donnent et le reçoivent en eux-mêmes. » 

Heureuses mères des prêtres qui donnent à leurs fils de se donner à Dieu pour 
collaborer à notre Salut à tous ! 

Par Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, demandons de saintes 
mères qui nous donnent de saints prêtres.  

La Présentation 

Siméon, sous l’action de l’Esprit-Saint, dit à Marie : « Cet enfant sera un signe de 
contradiction » (Luc 2, 34).  En effet, Jésus aura à faire à toutes sortes de publics. 
Il y a des cœurs purs qui l’écoutent, qui le suivent. Certains, comme saint Jean, le 
suivront même jusqu’au bout du sacrifice. Il y a des malades confiants qui viennent 
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à lui pour implorer leur guérison. Mais il y a aussi des cœurs jaloux, haineux qui le 
poursuivent, l’accusent et finalement le feront crucifier. 

Souvenons-nous des paroles de Jésus : « Le serviteur n’est pas plus grand que le 
maître. Si l’on m’a persécuté, on vous persécutera vous aussi » (Jean 15, 18-19). 

Par Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, demandons des prêtres 
qui acceptent d’un cœur joyeux d’imiter le Christ jusque dans les contradictions, 
les calomnies, les souffrances, voire les persécutions et même l’échec apparent.  

Le Recouvrement de Jésus au Temple 

Méditons l’angoisse de Joseph et de Marie qui ont perdu Jésus… Méditons leur 
recherche, attentive, persévérante…  Ils vont au Temple pour prier et là, ils 
retrouvent leur enfant, occupé à enseigner les docteurs de la Loi. 

Jésus se laisse toujours trouver « dans le temple, » dans les sacrements dispensés 
par les prêtres. Il se laisse toujours trouver dans la Parole de Dieu, transmise, 
expliquée, commentée, interprétée par les prêtres. Il se laisse toujours trouver 
dans l’Eucharistie, le sacrement de son amour, célébrée chaque jour en tous 
endroits du monde par ses ministres. Il se laisse toujours trouver dans nos 
tabernacles où les prêtres déposent les hosties consacrées nous invitant à 
l’adoration comme à l’action de grâce. 

Souvenons-nous des paroles de Jésus : « Si un homme a cent brebis, et que l’une 
d’elles s’égare, ne laisse-t-il pas les quatre-vingt-dix-neuf autres sur les 
montagnes, pour aller chercher celle qui s’est égarée ? » (Matthieu 18, 12). Le 
prêtre doit être, comme le Bon Pasteur, toujours attentif au salut des âmes, 
toujours à la recherche des brebis perdues. 

Par Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, demandons des prêtres 
qui soient de « bons pasteurs, » angoissés de la perte des âmes qui leur sont 
confiées.  

Mystères lumineux 

Le Baptême de Jésus dans le Jourdain 

Au début de sa vie publique, Jésus se soumet au baptême de pénitence prêché par 
saint Jean-Baptiste. Etant, selon les mots mêmes de Jean-Baptiste, « l’agneau de 
Dieu qui prend sur lui les péchés du monde » (Jean 1, 29), il n’a aucun besoin de 
faire pénitence. Mais dans son amour pour nous, Jésus nous rejoint jusque dans 
notre état de pécheur afin de nous tirer du plus profond de notre misère humaine 
jusqu’à sa vie de ressuscité. 

Jean-Baptiste précise : « Moi, je vous baptise d’eau; mais il vient, celui qui est plus 
puissant que moi, et je ne suis pas digne de délier la courroie de ses souliers. Lui, il 
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vous baptisera du Saint-Esprit et de feu » (Luc 3, 16). A notre baptême nous avons 
été plongés dans la mort et la résurrection de Jésus. Par le baptême nous 
appartenons à Jésus qui nous sauve. 

C’est le prêtre qui, en nous conférant le sacrement du baptême, nous donne 
d’avoir part à cette vie divine transfusée par le Christ. Gardons toujours une 
pensée reconnaissante pour le prêtre qui nous a baptisés. Prions beaucoup pour 
que le monde ne manque jamais de prêtres qui nous communiquent la vie même de 
Dieu. 

Par Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, demandons des vocations 
de prêtres qui nous entrainent à la fidélité aux promesses du baptême.  

Les noces de Cana 

Lorsqu’elle s’avance vers Jésus pour lui demander d’intervenir dans une situation 
inextricable pour les mariés, Marie le fait en toute humilité mais aussi en toute 
confiance. Avant même de présenter sa demande à Jésus, elle sait qu’elle sera 
exaucée au-delà de toute espérance, au-delà de sa compréhension. Pour qu’Il 
puisse agir, Dieu, pour qui rien n’est impossible et qui veut que le premier miracle 
de Jésus intervienne à la demande de sa mère, ne lui demande que l’adhésion de 
sa foi. 

Il en va de même pour le prêtre : le mystère qui s’accomplit par lui, le dépasse 
complètement mais, œuvrant en la personne même du Christ, les sacrements qu’il 
dispense, agissent infailliblement. Lorsque le prêtre prononce les paroles de la 
consécration, le pain et le vin sont infailliblement transsubstantiés dans le Corps et 
le Sang de Jésus-Christ, lorsqu’il prononce l’absolution, les péchés sont 
infailliblement remis… Quel mystère insondable : Jésus, Dieu Lui-même, se soumet 
à la volonté du prêtre. Quelle humilité de la part de Jésus, quelle confiance place-
t-il en son prêtre… Avec quels sentiments d’humilité et de confiance, le prêtre 
doit-il alors exercer son ministère auprès des âmes… 

Par Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, demandons des prêtres 
humbles et zélés, fidèles serviteurs de l’Evangile.  

L’annonce du Royaume de Dieu, l’appel à la conversion 

Durant trois ans, Jésus parcourt la Palestine pour annoncer la bonne nouvelle du 
Salut. Il a à faire à toutes sortes de publics. Il y a ceux qui accueillent simplement 
la Parole et la mettent en pratique comme Marie, ceux qui quittent tout pour le 
suivre comme les apôtres, ceux qui se convertissent radicalement à l’Evangile 
comme Marie-Madeleine ou Zachée, ceux qui viennent à lui de manière intéressée, 
dans l’espoir d’une guérison ou d’une aumône… Mais, il y a aussi ceux qui doutent 
et, enfin, ceux qui s’opposent ouvertement à lui, le combattent et complotent 
pour le faire condamner à mort. 
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Le Pape, les évêques, les prêtres et les religieux sont posés comme des signes de 
contradiction, nous rappelant sans cesse les paroles du Seigneur mais aussi les 
exigences du message évangélique. Aussi, ils se heurtent souvent à 
l’incompréhension, voire à la contradiction et même à la persécution. 

Par Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, prions pour que les 
prêtres puissent accomplir la mission que Jésus leur a confiée : évangéliser le 
monde entier, enseigner et convertir les âmes.  

La Transfiguration 

Peu de temps avant sa Passion, juste avant l’entrée triomphale dans Jérusalem, 
Jésus emmène trois de ses Apôtres sur le Thabor et leur laisse entrevoir une 
étincelle de sa gloire. Devant eux, il est transfiguré, se révélant à Pierre, Jacques 
et Jean dans toute sa divinité. Ces mêmes Apôtres, à qui cette grâce insigne est 
faite, dormiront pourtant pendant la terrible agonie du Maître à Gethsémani et, 
seul l’un d’entre eux, le suivra jusque sous la Croix… 

Devant la difficulté de la mission, l’indifférence religieuse, les échecs à répétition, 
les oppositions, les persécutions, les prêtres, les séminaristes et même les 
vocations, sont sans cesse tentés par le découragement voire l’abandon de la 
mission. 

Avec Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, prions pour que les 
prêtres aient la force de résister aux tentations, aux attachements de ce monde 
qui les distraient de la mission que le Christ leur a confiée, afin que leur âme 
puisse rayonner comme un soleil devant le peuple qu’ils servent.  

L’institution de l’Eucharistie 

C’est dans l’Eucharistie que culmine l’amour de Dieu pour chacun d’entre nous. Par 
elle, Dieu est présent parmi nous. Par elle, Dieu se fait notre nourriture pour notre 
Salut. Par elle, Dieu réalise l’unité de tous les croyants en un seul corps. Par elle, 
nous rendons à Dieu une gloire infinie. Par elle, nous obtenons de Dieu toute grâce 
nécessaire à notre Salut. Heureux sommes-nous de pouvoir participer au saint 
sacrifice de la messe. Heureux sommes-nous plus encore de pouvoir participer à la 
messe dans nos paroisses. 

C’est par les prêtres qui célèbrent la messe pour nous, que nous puisons dans les 
trésors de grâces de la Rédemption. Ecoutons le saint curé d’Ars : « Un bon 
pasteur, un pasteur selon le cœur de Dieu, c’est là le plus grand trésor que le bon 
Dieu puisse accorder à une paroisse et un des plus précieux dons de la miséricorde 
divine. » 

Afin de ne jamais manquer de prêtres qui célèbrent l’Eucharistie et les sacrements, 
chaque chrétien doit se sentir personnellement concerné par la prière pour les 
vocations. Ecoutons encore le saint curé d’Ars : « L’Ordre : c’est un sacrement qui 
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ne semble regarder personne parmi vous et c’est un sacrement qui regarde tout le 
monde. » 

Avec Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, prions en rendant grâce 
pour tous les prêtres qui, chaque jour, par la célébration de la sainte messe, nous 
apportent le Corps et le Sang du Christ. Sans eux, nous n’aurions pas Jésus dans 
l’Eucharistie. Que leur exemple de révérence inspire aux fidèles une augmentation 
de foi, d’amour et un plus grand respect pour le Seigneur, réellement présent dans 
l’Eucharistie.  

Mystères douloureux 

L’Agonie au Gethsémani 

Jésus prend sur lui la honte et la confusion de tous les péchés du monde. Toute 
l’étendue de son angoisse et de sa tristesse est perceptible dans les mots : « Mon 
âme est triste à en mourir » (Marc 14, 34). 

Il est seul. Pierre, Jacques et Jean se sont endormis. Judas le trahit. Il entre en 
agonie et une sueur de sang tombe jusqu’à terre. 

Pensons à l’agonie de nos prêtres si peu écoutés, si délaissés, jugés si 
impitoyablement, si critiqués… Pensons à tous les prêtres persécutés de par le 
monde pour ce qu’ils représentent… 

Par Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, demandons des prêtres 
qui, comme Jésus, diront, du fond du cœur : « Père, que ta volonté soit faite et 
non la mienne. »  

La Flagellation 

Jésus a accepté et subi l’atroce supplice de la flagellation pour l’expiation de 
toutes nos sensualités. Jean-Baptiste l’avait désigné par ces mots : « Voici celui qui 
prend sur Lui les péchés du monde » (Jean 1, 29). 

Le saint Curé d’Ars, une nuit, se croyant seul dans son église, priait ainsi à haute 
voix pour ses paroissiens : « Seigneur, faites-moi souffrir tout ce que vous voudrez, 
mais sauvez-les tous. » 

Par Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, demandons des prêtres 
préoccupés du salut des âmes qui leur sont confiées.  
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Le Couronnement d’épines 

Par cet affreux couronnement d’épines, par toutes les humiliations qui l’ont 
accompagné, le Sauveur expie, combien durement, nos péchés d’orgueil. 

Jésus avait dit : « Apprenez de moi que je suis doux et humble de Cœur » (Mathieu 
11, 29). Comme le Sauveur, comme Marie, l’humble servante du Seigneur, comme 
Joseph, l’humble gardien de son Dieu, le prêtre doit être humble et ne pas 
craindre les humiliations, car si sa dignité est grande, combien plus grande encore 
est sa responsabilité, combien plus terrible est le compte à rendre des âmes qui lui 
sont confiées. 

Par Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, demandons des prêtres 
humbles, parfaits imitateurs du Sauveur.  

Le portement de Croix 

Au prix de quelles souffrances, Jésus monte-t-il au Calvaire, portant sa croix… Il 
défaille à plusieurs reprises… Il est frappé par les bourreaux, hué par la foule, raillé 
par les Pharisiens… 

II avait dit pour tous, mais spécialement pour ses prêtres : « Qui veut être mon 
disciple, qu’il prenne sa croix et me suive » (Mathieu 16, 24). 

« Le sacerdoce est l’immolation de l’homme ajoutée à celle de Dieu et nul n’y est 
appelé s’il ne sent dans son cœur le prix et la beauté des âmes » (Lacordaire). 

Marie était sur le chemin du Calvaire… Imitons-la. Aidons nos prêtres de notre 
mieux et prions pour eux. 

Par Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, demandons pour nos 
prêtres, la patience et la persévérance. Demandons pour nous-mêmes, 
l’intelligence du cœur qui nous fera comprendre comment aider et soutenir 
efficacement nos prêtres.  

Le Crucifiement 

Jésus mourant confie sa Mère au disciple bien-aimé. 

Demandons des prêtres animés d’une grande piété mariale. Leur ministère sera 
béni car Marie est médiatrice de toute grâce. 

Le prêtre, représentant de Dieu, continuateur de l’œuvre du Christ, ne doit-il pas, 
plus que tout autre, aimer, vénérer, prier la Mère du Sauveur ? 

Par Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, demandons des prêtres 
animés d’une profonde piété mariale.  
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Mystères glorieux 

La Résurrection 

Contemplons Jésus sortant triomphant du tombeau… Notre vie doit être une 
perpétuelle résurrection. 

Qui nous redonnera la vie de la grâce si nous l’avons perdue sinon le prêtre par 
l’absolution ? 

Qui nous aidera à chercher d’un cœur sincère la volonté de Dieu et à nous y 
conformer sinon le prêtre par ses conseils ? 

Qui nous évitera les illusions sinon le prêtre prudent et instruit ? 

Qui nous donnera le pain de vie sinon le prêtre qui seul peut consacrer ? 

Qui nous entraînera dans une vie de plus en plus fervente sinon les prêtres saints ? 

Par Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, demandons les saints 
prêtres dont le monde a tant besoin.  

L’Ascension 

Avant de monter au Ciel, Jésus dit à ses apôtres : « Toute puissance m'a été 
donnée au ciel et sur la terre... Allez, enseignez toutes les nations... Je suis avec 
vous tous les jours jusqu'à la consommation des siècles » (Math 28, 18 et 20). 

Quelle est la puissance du prêtre ! Jésus, lui-même est avec lui ! 

Par Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, demandons des prêtres 
qui consacrent toute l'autorité de leur ministère à nous enseigner les voies du 
Salut, à nous conduire au ciel.  

La Pentecôte 

Le Saint-Esprit descend sur les Apôtres, les transforme, les éclaire, les fortifie et ils 
partent évangéliser le monde. 

Le prêtre, comme le Bon Pasteur, connaît ses brebis. Il les instruit, il les éclaire, 
les avertit, les dirige. Et pour cela il a besoin des dons du Saint-Esprit pour ne pas 
juger, agir, diriger selon ses idées propres mais selon la volonté de Dieu. 

Par Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, demandons de saints 
prêtres toujours guidés par l'Esprit-Saint.  
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L’Assomption 

Marie est élevée au-dessus de tous les saints et de tous les anges. 

Qui dira sa gloire éternelle ? Toutes les générations la diront bienheureuse. 

Qui dira la gloire des bons prêtres ? Le prophète Daniel nous dit : « Ceux qui auront 
instruit beaucoup dans la justice, luiront comme des étoiles dans les éternités sans 
fin » (Daniel 12, 3). 

Par Marie, la Reine du clergé, Notre Dame du sacerdoce, prions pour tous les 
prêtres défunts.  

Le couronnement de Marie dans le ciel 

Constituée Reine du ciel et de la terre, Marie est aussi Reine du clergé. Elle appelle 
les prêtres « ses fils de prédilection » car ils poursuivent l'œuvre de son Fils. Ils 
consacrent et absolvent en son nom. Ils se sacrifient avec lui. 

En Reine puissante, en Mère incomparable, elle nous dit : « Quand le chapelet sera 
devenu le bréviaire de la famille, il y aura de nouveau plus de vocations 
sacerdotales et religieuses ; la messe sera plus estimée, le monde sera sauvé. 
»  (La Révélation de l'Amour divin, Maria Graf, 15 juillet 1955.) 

Par Marie, la Reine du clergé, Notre-Dame du sacerdoce, demandons de 
nombreuses, saintes vocations de prêtres et de religieux ; demandons aussi des 
familles où le chapelet sera dit chaque jour.  
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